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EN BELGIQUE 

DIMANCHE PROCHAIN 

2.667.341 électeurs éliront leurs représentants 
à la Chambre et une partie de leurs Sénateurs. 

Un panneau électoral comme il y en 

Il y a moins de trois ans. le 24 Mal 
193«, le collège électoral belge élisait ses 
représentants a. la Chambre et une par-
de ceux du Sénat 

Avant l'expiration de leur "mandat. 
les représentant» au peuple doivent se 
soumettre a nouveau a \a juridiction de 
leurs électeurs a la suite de circonstan­
ces que l'on connaît 

Et c'est ainsi que dimanche prochain, 
deux millions 667.341 électeurs seront 
appelés a designer leurs candidats Pa--
rm ces électeurs ligurent aussi, mais en 
nombre restreint, des femmes puisque 
les veuves de guerre non remariées exer­
cent le droi* de suffrage 

Cependant, curieuse anomal:»* ou 

•LE JAPON EST UNI 
A L'ITALIE 

ET A L'ALLEMAGNE 
CONTRE LE KOMINTERN 

ET RIEN DE PLUS"... 
a déclaré à Tokio le ministre 

des Affaires étrangères 
Tokio. 29 — Le porte-parole du Minis­

tère des Affaires étrangères a donne 
plusieurs indications sur l'état actuel 
des négociations relatives au pacte anti-
komintern. 

Interrogé par les journalistes étran­
gers, le porte-parole a précisé les points 
suivants : 

1» Tokio estime nécessaire d'éviter le 
mot c alliance » dont la signification est 
imprécise. Une alliance, a-t-il ajouté, pou­
vant être forte ou faible 

2* L'accord envisagé du coté japonais 
ne serait pas dirigé contre les démocra­
ties, mais contre le communisme. 

oubli de la loi. aucun texte n'empêche 
les femmes d'être éligibles. et c"est 
ainsi que la dernière Chambre des Re­
présentants comptait deux élues, une 
socialiste et une communiste, tandis que 
le Sénat en avait accueilli trois. 

Quand nous aurons rappelé qu'en Bel­
gique on vote par scrutin de li*te. cha­
que liste étant désignée dans l'arrondis­
sement par un numéro tiré au sort, nous 
aurons ainsi marqué la différence fon­
damentale qui distingue de la façon de 
voter de chez nous. 

Pour le Sénat enfin, le suffrage uni­
versel ne pourvoit que 101 sièges tandis 
que 44 membres sont élus par les Con­
seil provinciaux et 22 par les sénateurs 
eux-mêmes. 

Que dire de la campagne électorale 
sinon qu'elle fut sans histoire daiis l'en­
semble du pays, si l'on met a tart les 
quelques incidents récents dans la ré­
gion d'Eupen-Malmedy. 

La part pittoresque de la campagne 
par voie d'affiches fut même bien insi­
gnifiante cette année. Les socialistes ont 
bien publié un portrait de leur leader, 
a l Spaak, les catholiques qui »e disent 
« tiers et forts » annoncent leur vic­
toire pour le 2 avril mais tout ceci est 
bien loin des campagnes vigoureuses 
hautes en couleurs de jadis. 

On dirait que le pays est plonge dans 
l'apathie et les meetings tenus Q'ici. de 
la, le furent souvent sans la présence 
classique des « ténors » des partis. 

Est-ce a dire que cette consultation 
électorale n'intéresse pas le citoyen bel­
ge ? Ce ne serait pas tout à fait exact 
et le malaise de l'alfaire Martens em­
poisonne sourdement cet appel aux élec­
teurs... Par là-dessus l'absorption de la 
Bohème et Moravie par l'Allemagne, les 
récents incidents des Cantons redîmes 
on: donne l'accent a une constatation 
électorale qui prend une ampleur dépas­
sant tragiquement le cadre des querelles 
personnelles. Tout cela reste informulé 
mais explique sans doute une gène non 
ouvertement avouée. 

André BOID'.N 

que nous ne céderons ni un arpent 

'LIRE LA SUITE EN SIXIEME PAGE> (LIRE LA SUITE EN SIXIEME PAGE) 

LA VIE D'ARTISTE 

L<s§ d é b i t e ptttoircgcsqpsci 

Loretta YOUNG et Richard GREENE. dans « KENTUCKY 

Fils et petit-fils d'acteurs anglais, le 
jeune Richard Oreene ne rêvait que 
théâtre Après bien des tentatives inu­
tiles, il finit par être engage comme 
figurant dans < Jules César ». Un soir, 
lasse de sa passivité, il posa sa lance 
contré un décor rt se livra avec un autre 
figurant a une véritable pantomime. 
ce qui attira sur lui les fureurs du 
régisseur. 

Dans le * Grand Voyage ». il obtint 
un petit bout de rôle comportant quel­
ques bribes de dialogut. Le cuiema, a 

ce moment, se présente à lui avec, un 
film de Gracie Fields où il doit donner 
une réplique de deux mots : « Pas 
encore ». Richard répéta ces deux mots 
sur tous les tons, s'exercant nuit et jour. 
Puis vint la prise de vue. Il reprit la 
scène dix fois et s'en alla satisfait. Or, 
a la protection, la scène avait été 
coupée ! 

(LIRE LA SUITE EN CINQUIEME PAGE 
ET VOIR EN HUITIEME P A O ! : « LE 

REVEIL OU CINEMA » . 

de nos terres, ni un seul de nos droits» 
M. Daladier, dans son discours, a affirmé que la noîe italienne 
du 17 décembre ne contenait aucune précision et qu'il n'y était 

question ni de Su^z, ni de Djibouti, ni de la Tunisie 

"NOUS NE POUVONS ACCEPTER L'ARGUMENT 
ITALIEN QUI SIGNIFIE QUE CHAQUE NOUVELLE 
CONQUÊTE OU CHAQUE NOUVELLE CONCESSION 

OUVRIRAIT DE NOUVEAUX DROITS" 

LA FRANGE NE SE REFUSE NULLEMENT A EXAMINER 
LES PROPOSITIONS QUI LUI SERAIENT FAITES DANS L'ESPRIT 

ET LA NUANCE DES ACCORDS DE 1935 

LE PRÉSIDENT DU CONSEIL, APRÈS AVOIR 
AFFIRMÉ QUE LA FRANCE N'AVAIT JAMAIS 
ÉTÉ PLUS UNIE, NI PLUS FORTE, A DÉCLARÉ : 

«LA GUERRE SERAIT UNE CATASTROPHE!.., 
AU NOM DE MON PAYS, JE CONVIE A UNE 
COLLABORATION CONFIANTE TOUTES LES 
NATIONS PRÊTES A PERSÉVÉRER DANS LES 

A VOIES DE LA PAIX» 
LIRE NOS INFORMATIONS EN DEUXIEME PAGE M. DALADIER devant le micro. 

LA GUERRE D'ESPAGNE EST FINIE 

Les troupes nationalistes 
sont entrées à Valence hier 

Les villes restées au pouvoir des républicains se sont soumises, 
une à une, au cours de la journée 

LES VILLES DE CIUDAD REAL, JAEL, 6UADALAJARA ONT ÉTÉ OCCUPÉES PAR LES FRANQUISTES 

QUI MARCHENT ÉGALEMENT SUR MURCIE, ALBACETE ET ALICANTE 

LE MARÉCHAL PÉTAIN, EST REPARTI POUR SAINT - SÉBASTIEN, 
APRÈS AVOIR EU UN ENTRETIEN AVEC LE GÉNÉRAL JORDANA. 
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L'armée territoriale 
britannique 

comprendra environ 
un demi-million 

d'officiers et soldats 
Cette transformation de l'effectif de paix 
en effectif de guerre a été annoncée, 

par M. Chamberlain, à la Chambre des Communes 

A DOWMNG-STREET, LE CONSEIL DE CABINET 
A DÉLIBÉRÉ SUR L'ÉTAT DES POURPARLERS 
QUI SE POURSUIVENT AVEC LES PAYS EUROPÉENS 
DIRECTEMENT INTÉRESSÉS A MAINTENIR LA PAIX 

Sur une place de MADRID. Jej soldat* de FRANCO agitent un drapeau pourpre et or. A droite, on aperçoit l'Hôtel des 
Postes de Madrid. (PU. Nyt, par Mlhlégramma do Seint.aean.de.Lui à Pari* et paroeumer iplilal d* Madrid k I* frontière) 

CIRE NOS INFORMATION* EN CINQUIEME PAGE 

Une attitude de M. CHAMBERLAIN. (Ph. Keyatot») 

Londres. 29. — Le Premier Ministre a effectif de guerre, M qui représenta une 
annoncé a la Chambre des Ciaemunei augmentatien d'enairan I M M hemmae. 
que l'effectif de paix dé I armée da cam- Cet effectif dé guerre sera ensuite «ast-
pagne territariale (c'eit-à-dire non cam- blé et par conséauent narté k Bat éatal 
prises las unités de défense anti-aerien- dé 3«S.00é. 
ne), actuellement de 130.000 éffioiers et 

allait étra transformé an LIRE LA SUITE EN CINQUIÈME PA«BE 
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